
Mise en orbite de Ka-Sat pour couvrir les zones blanches

Description

Premier satellite europe?en de sa ge?ne?ration ope?re? par Eutelsat, Ka-Sat, de?volu exclusivement a? 
Internet, a e?te? lance? par le russo-ame?ricain International Launch Services (ILS) depuis le cosmodrome 
de Bai?konour, au Kazakhstan, le 26 de?cembre 2010.

Du nom de la bande de fre?quences Kurtz-above qu’il utilise, Ka-Sat est un satellite de conception nouvelle
entie?rement consacre? a? Internet. Construit par le fabricant europe?en Astrium, filiale d’EADS (European
Aeronautic Defence and Space), pour le compte d’Eutelsat, il est le premier d’une nouvelle ge?ne?ration de
satellites multifaisceaux de tre?s grande capacite?. Il permet la transmission de de?bits cinq fois supe?rieurs
a? ceux du satellite ame?ricain de me?me cate?gorie et 35 fois supe?rieurs a? ceux de la ge?ne?ration
pre?ce?dente utilisant la bande de fre?quences Ku. Fruit de trois ans de travail des e?quipes d’Astrium
allemande, anglaise, espagnole et franc?aise, Ka-Sat emporte un e?quipement cinq fois plus important que
ses pre?de?cesseurs, gra?ce aux progre?s de la miniaturisation.

Le nouveau satellite Ka-Sat de l’ope?rateur europe?en Eutelsat exploite 82 faisceaux couvrant chacun une
zone terrestre de 250 kilome?tres gra?ce a? un re?seau de dix stations de re?ception au sol. Cette
architecture permet de re?utiliser vingt fois une me?me bande passante de fre?quences pour des re?gions
distinctes. Avec une capacite? totale de 70 gigabits par seconde, Ka-Sat va permettre d’e?tendre l’acce?s a?
l’Internet haut de?bit aux habitants des zones blanches, territoires les plus recule?s n’en disposant pas
encore ou avec une qualite? me?diocre, sur une couverture ge?ographique allant de l’Europe au pourtour
me?diterrane?en. Avec un nombre de foyers situe?s en zones blanches estime? a? environ 15 millions en
Europe, Eutelsat mise sur une cliente?le d’un million de foyers.

En France, ou? pre?s de 1,5 % des foyers n’ont pas la possibilite? de se connecter a? des lignes ADSL, Ka-
Sat pourrait desservir jusqu’a? 300 000 foyers avec un de?bit montant compris entre 6 et 10 me?gabits par
seconde, niveau supe?rieur a? celui offert jusqu’alors par la technologie satellitaire, comme le service
Internet du satellite HotBird 6 d’Eutelsat. A la position 9° Est de l’orbite ge?ostationnaire, la re?ception du
satellite Ka-Sat ne?cessitera l’installation d’une parabole a? double te?te a? la fois pour les bandes de
fre?quences Ka et Ku et un modem du type de ceux de l’ADSL.

Pre?vu pour e?mettre pendant au moins seize ans, l’exploitation commerciale de Ka-Sat de?butera en mai
2011 avec l’offre Tooway d’Eutelsat, qui sera commercialise?e par divers ope?rateurs comme Sat2way,
SDH, Numeo, Connexion Verte, ou SFR. Afin de ge?ne?raliser l’acce?s a? l’Internet haut de?bit en France,
le gouvernement a appose? sur quatre offres d’acce?s a? Interne son label « haut de?bit pour tous »,
permettant ainsi aux internautes d’identifier les services disponibles a? moins de 35 euros par mois avec des
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conditions techniques de re?ception satisfaisantes. Il a e?galement annonce? sa volonte? de consacrer 250
millions d’euros e?manant du grand emprunt a? la fourniture d’un service de qualite? sur l’ensemble du
territoire.

Le marche? mondial du satellite est l’affaire d’un petit nombre d’acteurs que sont les constructeurs, les
lanceurs et les ope?rateurs. Cinq fabricants de satellites se partagent les commandes, trois ame?ricains,
Loral, Boeing, Lockheed-Martin et deux europe?ens, EADS-Astrium, Thales Alenia Space, de?tenant
chacun environ 20 % du marche? mondial avec une capacite? de production d’environ quatre satellites par
an.

A haut risque, le marche? des lanceurs est e?galement tre?s e?troit. Un lancement spatial sur dix conduisant
a? un e?chec, un lanceur peut rester inope?rant pendant une pe?riode allant de six mois a? deux ans, selon la
gravite? des dommages subis, et l’ensemble des programmes des ope?rateurs s’en trouve reporte? d’autant.
Aux co?te?s de l’europe?en Arianespace, nume?ro un mondial des lancements commerciaux, dont les
principaux actionnaires sont le Centre national d’e?tudes spatiales (CNES) et les industriels comme EADS
et Safran, se trouvent, parmi les grands acteurs mondiaux, des lanceurs ame?ricains exclusivement utilise?s
pour des missions gouvernementales, ainsi que des lanceurs russes et chinois. En 2011, un satellite
d’Eutelsat sera mis en orbite par un lanceur chinois, une premie?re pour un ope?rateur occidental, car les
re?glementations restrictives sur le contro?le de l’exportation des technologies en limitent l’usage.

Avec la cre?ation dans les anne?es 1970 de l’Agence spatiale europe?enne (EAS), l’Europe s’est dote?e
d’une industrie pilote?e aujourd’hui par trois grands ope?rateurs satellitaires que sont Inmarsat en
Angleterre, spe?cialise? dans les services mobiles, Eutelsat en France pour les services de te?le?vision et de
te?le?communications et Eumetsat, en Allemagne, pour les services me?te?o. Avec l’explosion du nombre
de chai?nes dans le monde, l’e?mergence de la te?le?vision haute de?finition et le de?veloppement de
l’Internet haut de?bit, la demande de diffusion satellitaire est supe?rieure a? l’offre. Parmi les trois premiers
ope?rateurs mondiaux en termes de revenus, Eutelsat dispose d’une flotte de 27 satellites qui assurent
notamment la diffusion de pre?s de 3 700 chai?nes de te?le?vision et de services fixes ou mobiles de
te?le?communications. Chaque anne?e, l’ope?rateur investit dans deux ou trois nouveaux satellites pour 300
millions d’euros chacun, soit 150 millions pour le satellite lui-me?me et 100 millions pour le lancement,
auxquels s’ajoute une prime d’assurance e?quivalente a? 10 % du cou?t du programme. Une garantie
financie?re qu’Eutelsat a fait jouer a? la suite de la perte de son satellite W3B, quelques minutes a? peine
apre?s qu’il a e?te? place? en orbite par Arianespace, satellite construit par Thales Alenia Space destine? a?
la te?le?vision nume?rique en Europe centrale et dans les i?les de l’oce?an Indien ainsi qu’a? l’acce?s haut
de?bit, a? l’interconnexion des re?seaux d’entreprises et de te?le?phonie GSM en Afrique. Cet e?ve?nement
est survenu quelques semaines avant le lancement pre?vu de Ka-Sat, pre?ce?de? lui-me?me de quelques
jours par le naufrage dans l’oce?an Pacifique de la fuse?e russe Proton qui emportait trois satellites Glonass,
le programme russe concurrent de l’ame?ricain GPS et du franc?ais Galile?o, une fuse?e semblable a? celle
qui devait envoyer Ka-Sat dans l’espace. Le marche? du satellite est « un artisanat a? haut risque » comme
le souligne le directeur des affaires institutionnelles et internationales d’Eutelsat, Yves Blanc.
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